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Ja e, j, srti de ma chambre. Dos que j'ai vu
e dont il 'agisuait, ji mérie : Cerur de J.osw.
anvez., Sa2Vez mon pèrc !

Bientôt arrivèrent lu prt re, pour donnpr
au moribond lei secours de la reli ion, ot lin
néecin qui, on lui tiltant. le pou s. trouva à
peine un reste de vie.

" Pour moi, j'ai continué it prier avec larme.s
le Coux de JsS. Quelques instants après, mon
père commere-a àï donner des signes de vie
Après avoir baibutió quelques paroles et poussé
quelques sonpirs, il put avaler une potion et

4 'endormit d'un sommeil paisible. Une heure et
deiie après, il se révoille et dit à ceux qui
taient là: "Qu'est-ce qu'il y a eu ?... Ne vous

iffligez pas..., je me trouve bien, je suis guéri."
Il était guéri, en effet, car aujourd'hui méne

I s'est levé, no conservant de cet accident qu'une
·icatrice à la tête, une contusion au pied droil
t qu.elques autres traces de sa chute.

D). SEHASTIEN FEINATI,
o- irecteur local de 'A postolai.
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s LES QUARANTE HEURES ET LA
COMMUNION.

La deuxome édition de ce livre précieux
n'ient de paraître, et est maintenant en vente

liez MM. Côté et Cie., ainsi que chez les prin-
llipaux libraires de Québec. N'ous recomman-


